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ь DU CANADA
Siège social: MONTREALLE FAIT.— LES LEÇONS. C.-W. Chisholm, ministre des 

boulevards, Nouvelle Ecosse ; 
l'hoir-J.-A Stewart, premier mi
nistre, et l’hon J.-A. MacDonald, 

'ministre des travaux publics, lie 
du Prince Edouard ; l’hon L.-A. 
Taschereau, premier ministre, et 

tl’hon J.-L. Perron, ministre de la 
voirie, Québec; l’hon G.-Howard

Le projet de programme prépa
ré par l’Association Canadienne

Notts sommes en l’année 1660. La petite colonie fran- ^^""^гіГаппиенГчТ.^і 
çaise d’Amérique est réduite à la misere. Elle a beau tour- âvoir lieu à Saint-André-Sur-Mer, 
ner les yeux vers la France, demander avec instance les se- Nouvéau Brunswick, les 24, 25,26
cours dé la mère-patrie, ses cris de détresse ne sont, pas en- et 27 juin, donne une idée des
tendus, ses pétitions restent sans réponse. C’est l'oubli nombreux problèmes que doivent
qu^si complet. La France dort pendant q e ”9® дНпГіе Па construction4 en même temps l Ferguson, premier ministre, l’hon
les Iroquois veillent. Depuis vingt ans il parcourent le >à Ventretien des routes ct hou- G.-S. Henry, ministre des boule-
pays en tous sens et ne se donnent de repos que lorsqu ils jevards modernes, dans le Domi- wards, et l’hon S.-L. Squire, sous- 
ont mis feu et à sang tout ce qu’ils rencontrèrent sur leur njon. Lés gouvernements provin- ministre des boulevards, Ontario ; 1 
route. Et voilà que- enhardis pat la faiblesse de ceux qui ciaux reconnaissent l’importance ,! bon John Bracken, premier mi- ! 
devraient nous défendre, ils décident, en l’année 1559, de de se tenir au courant de tous les ■nistre. et l’hon W.-R Clubb mi- j 
Р0Г..Г - dernier à ceux ,ni. depni, pi-s de cinquante gj.
ansj gouvernent au nom de Dieu et du Roi le Nouveau- p!us;du nombre considérable de ttrfier ministre, et l’hon J.-C. Gar- 
Monde. Ils mettent sur pied une armée puissante et par- délégués municipaux de toutes diner, ministre de la voirie, ainsi 
tent en guerre avec la résolution bien arrêtée de ne déposer les parties du Dominion, prati- que l’hon S.-J. Latta, ministre de 
les armes qu’après “avoir enlevé la tête du Gouverneur gé- quement tous les premiers minis- 1 industrie publis, Saskatchewan ;

. néral et être venu à bout de tout le reste de la colonie.” tres du Canada, comme les minis- hon R. Greenfield premier mi- 
Й, jour, du 1, survivance français, en Amérique SS JL'Su^JuE® M.

donc comptes: quelques semâmes encore, tout au plus quel dront part aux sessions dit pro- tberta, l’hon John Oliver, premier 
quel mois, et ç’en sera fait. Mais les nôtres rffe veulent point cha'in congrès. • ministre, et l’hon W.-H. Souther-
mourir Seins Se battre ; sans donner à leurs fiers ennemis L’association a invité le lieu- land, ministre des travaux pub- 
une preuve éclatante de leur valeur et de leur héVoïsme. tenant-gouverneur du" iNouveau- lies, Colombie-Anglaise; M. T.-P.

- Nos pères sont de ceux qui préférèrent mourir en braves Brunswick, l’hon. W-F Todd, re,^"’,^es“le,nt de la New -
plutôt que de Vivre en lâche Si ta Mère Patrie es abandon- ,lupcôngris C’est le maire C.-E. Association; M. A.-G. Watson, 
île," tts essaieront au moins de se défendre, SI elle refuse de Kveretît qui souhaitera la bienve-, président de la No va-Scotia Mo- 
leur envoyer des chefs, ils en chercheront autour d’eux.... lue aux visiteurs à Saint-André- tor League : et M, Théodore G.

Mais le temps presse, les ennemis déjà s’avance . Il Sur-Mer. Comme on le sait, le Morgan, président de l’Automobi- 
faut à tout prix les arrêter dans leur démarche en avant... conseil de cette intéressante mu- 'c Club Royal du Canada, Mon- 
II faut un chef, il faut des soldats. Eh! bien, ce chef s’ap- nicipallté coopère avee la New- «j*
pellera Adam Dollard, sieur des Ormeaux; ses soldats se- Xssociation dans le but d-assurer <,uents de toutes les parties du 
ront seize jeunes colons a qui Dollard propose de mourir aux centaines de délégués et à continent de l’Amérique du Nord 
poûr Je salut de la colonie. “Pour n être pas empêchas par ’eurs femmes un voyage à la fois prendront part au congrès qüi se 
“aucune considération d’aller affronter généreusement la fructueux et agréable. tiendra sous la présidence de M.

‘■“mort; (ils)-font chacun leur testament, s’approchent ré- L’hon. J.-H. King, ministre des Russell T. Kelly, de Hamilton, 
“ligiqusement des sacrements de Pénitence-et d’Eucharis Savaux publies représentera le Ontario. L étendue de 1 aide fedé- 

j . , i. t > _ > x _ gouventement fédéral avec M. raie, aux Etats-Unis, au point de
PreseI}c^ ^es ®aln*s autels, S engagent par un Campbell, commissaire des ' ue de la construction et de l’en-

“seriffenf soletinel a ne demander et à n aeetpter aucun boulevards. Parmi tes autres prth'- ’‘trétidfi Ш ИВЙЙЙІ 
“quatfiér et à combattre jusqu’à leur dernier souffle de cipaux délégués des provinces qui. expliquée par un représentant du 

Faillon). sont attendus à Saint-André,pour gouvernement américain, tandis
• Ж5, .. le congrès sont l’hon P.-J. Veniot, que le premier ministre Amis-

premier ministre du Nouveau- irong, de la Nouvelle-Ecosse, pré- 
Brunswick ; l’hon E.-H. Aftnst- ventera des arguments pour que 
rong, premier ministre, et l’hon le gouvernement fédéral ci ntinue

Suite à la page 2
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S\ $5.000.000.00

$4.500.000.00
Capital aotorisé 
Capital payé et Réserve *
325 Succursales et Sous-Agences dans les Provinces 

de Québec, Ontario, Nouveau-Brunswick 
et Vile du Prince-Edouard.
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lo.- Vous pouvez déposer vos argent toujours remboursa 
blés à demande et recev oir 3 p.c., d’intérêt l’an ; les dits inté
rêts étant capitalisés ou payés tous les six mois, le 31 mai et 
le 30 novembre de chaque année.

2o.- En vertu de règlements particuliers à cette hanut - 
les argents confiés à son département d’épargne sont conr oe.- 
par un comité de censeurs. Ces Messieurs examinent les place 
njènts faits, en rapport avec ces dépôts, assuiant ainsi aux 
(^posants la plus gram le protection possible.

Зо,- Pour la commodité de tous, les dépôts de toutes sommes, 
depuis un dollar ($1.00) scr.t acceptés au département d’é- , 
pargne.

» Deux ou plusieurs personnes peuven. aussi ouvrir un B 
compte conjointement.

Succursale à Edmundston :
Nous solliritons respectueusement votre encoura

gement et votre patronage.

I

У

I F.-H. BOURGOIN, gérant local.
A
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"La loi du service civi 
vrait être modifiée de façon à d< 
ner préséance dans les nom ' 
tiens futures, aux Candida 
sériant les deux langues

A TRAVERS
LE MONDE

I Z-
LE R. PERE
ADF. PAMPALON _ Les employés publics p-

Te proces apostolique du LP dant ,es deux langues officie

Nfgr-Emard-, a apporte Ш ^ ^ra№ tenir ^
ments a cette fib a son Eminence ériorjté des , fa
le Cardinal Begin Archevêque de dans ,, révisioP des vi„
Québec. Le R. P. Levesque, C. tements 1
SS. R. sera vice-postulateur dans 
la cause.
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Aux âmes bien nées C
La valeur n’attend pas le nombre des années.

■A

AU MANITOBA
La bilinguisme progn- 

quillement, dirait'-on, ;i lin. c 
laines dépêches de V< )itc.-i Au 
Manitoba, la semaine .dernière, un 
comité spécial chargé d’enquête- 
sur l’enseignement du français, 
dans les cours supérieurs des é- 
coles publiques anglaises et dans 
les “High Schools”, a soumis son 
rapport au bureau du départe
ment de l'Education et au con
seil de l’Université. Le rapport 
conclut à la défectuosité des — ’ 
thodes employées et à ГІ ■ 
sance des résultats obtenus 
recommande pour rémériier 
situation : l’inspection dans 
seignement du français par n 
qu’un connaissant à f. ' 
langue ; la visite par F 
liens d’écoles où le frança 
enseigné comme il fauty i’échn: 
ge de professeurs avec la Franc 
ou la province de Québec.

Les préjugés reculent’ évident 
ment, et le Manitoba, après a 
exercé sa sollicitude sur le r > 
çais qui s’enseigne dans ses ér 
publiques, tournera peut être 
regards vers les écoles lib ■ 
soutiennent nos compatriote 
marge de la loi.

Us partent donc et, le premier mai 1660, il&jdébarquent, 
au pied du Long-Sault, à huit ou dix lieues au-dessus de 
Vile de Montréal. C’est là que Dollard cantonne sa petite 
troupe-et attend les Iroquois. L’attente ne fut pas longue. 
Ils avàient à peine fini de construire un petit retranchement 
que les ennemis se présentèrent. Ils sont d’abord trois 
centsf. Mais ce n’est pas assez pour vaincre une poignée de 
Français grossie par une quarantaine de Huron. Ils dépu
tent rim connot pour appeler promptement à leur aidé les 
“cinq.çents Iroquois qui les attendaient aux îles Richelieu 
(Faiiton).- Le secours arrive sans tarder. A la vue de cette 
armée de huit cents hommes, les Hurons alliés au Fran
çais, prennent peur et se livrent aux ennemis à l’exception 
du brave Anahotaha, leur capitaine, et de quatre Algon- 

f -j quini '

NOS DEPUTES
Notre Chambre des Communes, 

à Ottawa, est composée de 76 
presbytériens, 75 catholiques, 36 
méthodistes, 35 anglicans, 3 con
gréganistes et 6 baptistes.

UN CATHOLIQUE
On annonce qu’un catholique, 

M. Smith, gouverneur de l’Etat 
i!e New-York, sera candidat à la 
présidence des Etats-Unis. Cette 
nouvelle crée toute une sensation 
dans la politique américaine.

M. Smith est un homme de ta
lent et de valeur .

X

GRANDES FETES І

A BATHURST
25e ANNIVERSAIRE DU COLLEGE SACRE-COEUR

C’est aujourd’hui que commen
cent les fêtes organisées pour cé- 
1-iirer le vingt cinquième anniver
saire de la fondation du Collège 
du Sacré-Cœur di Bathu: st 

L’établissement situé au voisi- 
^ge de la gare de Bathurst n’est, 
en effet, que la continuation de 
leur premier Collège de Caraquet, 
dont l’origine remonte aux an
nées 1898-1899. A cette époque, Dans l’intervalle une souscrip- 
feu Mgr Allard P. A. remettait tibn lancée sur l’initiative d'amis 
au R.P. Morin, l’ouverture de la dévoués et aussi généreusement 
toute première heure, une cons- couverte que le permettraient les 
truction en pierre qui devait, dans difficultés économiques de ba
sa pensée, devenir un foyer d’ins- près-guerre, contribuait à réunir 
truction et d’éducation pour les les ressources absolument indis- 
Acadiens de cette partie du Nou- pensables. Il^y a tout lieu d’es- 
veau Brunswick . jiérer que, Dieu aidant, les enga-

Sous l’implusion énergique et gements généreux1 des premiers 
entendue'd’un organisateur dont souscripteurs et de nouvelles li- 
le nom s’identifie avec l’oeuvre, béralités permettront, dans un 
le R.P. Lebastard mort en Fran- avenir très rapproché, l’achève- 
ce en 1920, le modeste bâtiment ment complet de l’oeuvre com- 
primitif. fut considérablement ag- mencée : il manque encore bien 
randi dès 1902. En 1909, la cons- des salles certaines améliorations 
truction d’une" deuxième aile où sont nécessaires et une chapelle, 
se trouvait la chapelle, petit chef- modeste, sans doute, mais pour- 
d’ocuvre de style roman fort ad- tant de style et de dimensions con 
miré, mettait le terme aux gros venables est une construction qui 
travaux complétés pendant le su- s’impose.
périorat du R.P. Travert. Le 31 Bien que les cours ne soient 
décembre 1915, sous le" supérip- pas au complet, la classe-de Rhé- 
rat du R.P. Méry-Le-ÿpuve, un torique ne devant s’ouvrir qu’en 
désastretyc incendie détruisait Septembre .prochain, le nombre 
tout l’édifiiee et ne laissait que des élèves atteint près de deux 
des ruines. cents, dont une quarantaine ap-

A cette date, le R.P. Lebastard partiennent au Juvènat de la Con- 
remplissant la charge de Vicaire grégation installé dans une an- 
Provindal faisait construire à Ba- nexe-
thurst un bel édifice destiné pri- La progression constante du 
mitivement aux oeuvres de for- nombre des rentrées et la bien- 
malion des futurs membres de la veiHance manifeste de Messieurs 
Congrégation des Ëudistes au ,es Membres du Clergé et de tou- 

Canada. Ces murs furent un asi- *c la population acadienne 
le aux sinistrés et le Collège con- mettant d’assurer que cet êtablis- 
tinua des conditions plus précai- sement est destiné à deveâirél’eo 
res, mais par contre dans un lieu plus importants du ’géure 
plus central et aux commnnica-i<ian* ,es Proviayres Maritimes, 
lions plus faciles.

Un nouvel incendie devait,dans 
la nuit du 6 mars 1917, rendre dé
sormais impossible tout fonction
nement même provisoire.

Ce n'est qu’en Septembre 1921 
que le Collège du Sacré Coeur, 
désormais et définitivement ins
tallé dans un bâtimènt à l’épreuve 
du feu, a pu recommencer à re
vivre.

I

t bataille s’engage, et bien que les armées en présen- 
nt inégales en nombre, la lutte est contestée. Elle 
fusieurs jours. Les nôtres se battent, comme des hé

ros et prient comme des anges. Ils n’avaient, en effet, nous 
І historien, que deux fondions: l’ennemi faisait^ 
( ils tombaient à genoux ; revenait-il à l’attaque, ils 
it debout les armes à la main.
fais les jours passent et avec eux les provisions de la 
і armée. Les soldats souffrent de la soif et ,dç la faim. 
Iporte! Ils tiendront jusqu’au bout.

Après huit jours de combat, une partie des Iroquois 
veulent abandonner .Je siège. Mais les chefs leur représen- 

g ce serait une honte éternelle pour leur race d’a- 
rnourir tant des leurs de la main d’une poignée de 

is sans en tirer vengeance. Ils se lancent de nouveau 
que, tentent d’escalader la palissade qui abrite nos 
Mais lès Français, armés de la hache et du sabre, 
;è tous ceux qui apparaissent.. C’est alors que Dol- 

un gros mousqueton, et y met une fusée, mais, 
lheur, une branche «Marbre l’arrête et la bombe re- 
lans le camp des croisés, tuant ou blessant ce qui 
>es ennemis font alors brèche- de toutes parts. “Il 
mpossible qu’un si petit nombre de brayes pût ré- 
longtemps à une telle multitude: c’était une néces 
Mà" eux de tomber enfin au milieu d’un si affreux 
fè, et le brave Dollard fut tué.” (Paillon).
9 dix-sept Français étaient morts, mais le pays était 

aauv4 Si une poignée de braves ont tué tant de nos guer- 
, (d^ie serait-ce si nous allions nous attaquer à la co- 
! Entière? Ce serait folie de notre part ; nous y péririons 

tous, ttous n’avons'qu’une chose à faire : nous retirer et 
reprendre le chemin de nos bourgades. Ainsi parlèrent les 
Iroqtfôh au lendemain de la bataille du Long-Sault. Ils 
«’avaient, certes', pas tort de tenir un tel langage.

Abbé Albini LAFORTUNE.

POUR ETRE HEUREUX
‘ Comment être heureux quoi

que marié, est le problème que 
les Anglo-saxons ont à résoudre 
aujourd’hui." C’est ce que nous 
lisons dans le dernier Toronto 
Sunday World. “Les hommes 
d’Etat, les membres du clergé, 
les médecins et les avocats ont 
souvent discuté cette question, 
continue le même journa1, mais 
ils sont toujours restés sans con
clusions.”

I.es Ontariens, après une enquê 
te faite pour_ aider leurs frère-, 
d’Angleterre, ont trouvé moyen 
“d’être heureux même mariés”.Cc 
moyen, il Vont découvert! dans les 
centres français de l’Ontario.Mal- 
gré l’exemple de suicide de la ra
ce pratiqué en France et chez les 
autres peuples européens, le Ca
nadien-français et l’acadien vont 
de l’avant. Ils se marient,- avec 
un faible revenu bien souvent, et 
malgré le haut coût de la vie, ils 
élèvent une nombreuse famille, 
sont heureux ef vivent générale
ment assez vieux. Voilà le secret 
du bonheur conjugal que nos con
citoyens de l’Ontario vienne de 
découvrir. Puissent-ils le iftcttre 
en pratique. ^
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ш PROCHAINES MARIAGES
- - Щ CARRIER-BOUCHARD—Le 

26 mai prochain sera célébré en 
l’église St-François-Xavier de la 
Rivière du Loup, le mariage 1 
Mlle Bernadette Bouchard, fille 
de M. J. Emile Bouchard de Ri
vière du Loup, à M. J. Philippe 
Carrier, fils de M. John Carrier 
de Rivière du Loup. Pas de faire- 
part.

à I'i
ahér.

F M ■ abatl
lard

tn ■ • par ij 
tomb 
reste, 
“étaij 
“sistf 
“sité 
“car*

- ііЙнМ
GENDRON-LEBEL— Le 27 

mai prochain sera célébré dans 
l’église de l’immaculée Concep
tion d’Edmundston, le mariage 
de Mlle Fernande Lebel, fille de 
M. Jos Lebel de cette ville, і M. 
Donat Gendron de la Rivière du 
Loup.

?
Rp tiers

Ionie LES DEUX LANGUES 
M. Séguin, député de l’Assomp

tion, a donné avis aù gouverne
ment de son intention de propo
ser la résolution suivante. : NAISSANCE

‘'Qu’en vue de généraliser la* Le 30 avril dernier, est née à 
Connaissance des deux langues І M et Mme Edmond Gamache, 
officielles dans Jes services pub-1 Une fille baptisée Marie Eva Ai
lles, et, par le fait même, de ren-1 bertine. Parrain et marraine *. 
drtvees services plu» efficaces «t Mme Réné Cyr.

■

' per

m *M
“L’Action Populaire”.
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CONGRES DES
BONNES ROUTES

LE DOMINION EST - 
BIEN REPRESENTE 

A L’EXPOSITION

ДОООООООООООООООООППЯППтммії u innwwwwvvvyif^.

OUVERTURE ! "il!
Suite de la page 1

84^ЖЙІС „жм v,Empire Bri-
F.-G. MacDonald, un ancien mi- 4 P •• Ь. compara.- 
nistre de la voirie de l'Ontario, ХТпМіьГм
discutera la question de savoir jj R^rî^rlfotP^ 
jusqu’à quel point les villes de- ^eranî,.du ?e™“

!*-*»• '■ aüsrybSfftiiSSiTST“s ЇЇГ ИЗЛ'ЖДЇ $-Jî±rthr
^Л*Г£ЇХЇЖ Vtittl'rrr
introduira la question de savoir Galles M Charlton , rm.c® de 
=ur qui le coût d’entretien des l'ouverture de T’E^ositfon H 3 
routes devraient r-tomber. M J, le paviIlon Royaf lorsqùe le roi 
I Boulanger, sous ministre de la et la reine d’Angleterre présidé- 

vs, m/PT1X;, ЄХ,,І,Ч',ЄГа rent ,a cérémonie d’inou^iration 
le co^Tunfm^e S? - prince d’une foule de^OOO

pour toutes le , provinces ; l’adop
tion de ce système permettrait de 
faire des comparaisons et d’écono
miser considérablement dans l’ad
ministration générale. M. A.-S.
MacMillan, président du Bureau 
des Bonnes Routes de la Nouvel
le Ecosse parlera des spécifica
tions pour travaux de routes, tan
dis que M. W.-H. Connell, ingé
nieur de l’exécutif du service des 
boulevards de la Pennsylvanie, 
fournira des renseignements 
ne peut plus précieux sur le même 
sujet. M. Connell est reconnu com 
me un expert sur cette question 
intéressante.

EconomieUNE GRANDE AUBAINE POUR EDMUN- 
DSTON ET LE COMTE DE 

* MADAWASKA T ’AUTOMOBILE le meilleur 
I j marché n’est pas nécessaire
ment l’automobile le plus écono
mique.
Le nouveau McLaughlin - Buick 
Master- Pour 1924 est le char le 
plus pratique pour toute personne 
à qui l’économie et le service sont 
de première importance.
Ce Quatre de haute qualité est si 
robuste et si bien construit que les « 
réparations sont rarement néces
saires, et les dépenses d’entretien 
sont minimes. Le moteur du Master- 
Four est extrêmement puissant» 
cependant, la consommation de 
gasoline est très basse..
Le Master-Four est si sûr et si effiex?#

------ *
*

La Сіє P.-T. LEGARE Ltée, de Québec, 
vient d’ouvrir une agence, à Edmundston, 

pour la vente de ses marchandises dont la qua
lité et les bas prix sont universellement re
connus. ,

.

F
MEUBLES
VOITURES GLACIERES 

BARRIERES 
INSTRUMENTS ARATOIRES 

BROCHE A CLOTURE etc., etc.
*

tmi
e

M. Charlton confirme le rap
port venu d’outremer voulant que 
ia section canadienne de l’expo
sition soit la plus belle de toutes 
tant au point de vue de l’architec
ture que la beauté des exhibits 
exposés à l’intérieur.

Parlant du Pavillon du Che
min de fer national du Canada, il 
dit qu’afin de ne pas rivaliser avec 
les exhibits du Canada exposés 
dans le pavillon central qui est ce
lui du gouvernement Canadienne 
réseau national, dont la bâtisse 
est à côté, s’est spécialisé dans le 
transport et a réussi à faire une 
exposition qui sort de l’ordinaire 
et attire les visiteurs. Dès l’en
trée on aperçoit dans ce pavillon 
des panneaux décoratifs représen
tant l'histoire du transport en Ca
nada depuis la caravelle de Jac
ques Cartier jusqu’aux transat
lantiques des lignes Cunard, Whi me ingénieux permet de faire dé- 
te Star et Anchor Donaldson ; de-, rouler aux yeujc des visiteurs des 
puis le traîneau grossier des in
diens jusqu’à la merveille ferro
viaire, la locomotive type “6,000”, 
en service sur le Chemin dè fer na 
tional du Canada et la plus gros
se locomotive pour trains de vo
yageurs dans le monde entier.

Le “clou” de l’exposition du Un vieil arbre, âgé de 340 ans, 
Chemin de fer national du Canada un orme, vient de révéler un sec- 
est un decor mécanique represen- ret fort intéressant pour l’histoire 
Unt ies principes étapes du fa- du Canada. En émondant cet or- 
meux voyage dit en trmagle , me, on a découvert une petite jar-

SiïïfS»,” I“reh'”i" "*"•

de

corner et e retour a Edmonton fants Cris, six AlgonquinsTdian- 
a TerS 'es P|US beaux pays»- tée et récitée par le père Le Cwon 
s Ailleurs0 u“rhS- • M rêcollet, le père Lavoisier (ou La-

T r CBmi" de fer % voisin)- Dodiaroka et Jean Le- 
tional du Canada expose pour le boeuf” J

,des eu.;°piens.,ptu au La première messe qui fut cé- 
cou ant des méthodes de trans- lébrée à Montréal ne fut pas cel- 
port en Amérique, des sections de le du R.P. Vimont, le 18 maî l842 
ses AOitures de voyageurs de pre- mais bien celle du Père Le Caron’ 
miere et seconde classe amsi que 27 ans auparavant, en 1615.

. - wagons-restau- Cet orme est sur la orooriété
I ant et de wagon-lit. Ces exhibits des Soeurs de Miséricorde au!
sont confies a la garde d’emplo- Saut-au-Récollet, prsè (fc Mon ‘
yes du reseau qui en expliquent le tréal. P M |

?00000000000OOOOOOOOOOÛOOOOnor»nnnnnnn<MVMyiooff(M>OOBOO

1 Si vous avez besoin de meubles, pour le prin
temps, ou d’instruments aratoires et voitures 
venez nous voir et nous saurons voud offrir ce 
dont vous avez besoin à des prix défiant même 
la compétition des maisons vendant 
talogues.

d*1* dé^éci^C П “ТшьТ 6VeC Çjj
homme qui possède un Maater-^oiUMpeet 
en obtenir un prix de revente plus élevé 
aue le propriétaire des autres marquas 
de chars.

t i
sur ca-

UNE VISITE SERA APPRECIEE.

Elzear Ouellette
Agent

Ь* Plan ia

ïh« **
O

ton

HOTEL QUEEN, 
Edmundston, Rue Victoria. 

N. B.
WOOOOOOOPOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOQOOOOononnnn^reo

mжPlusieurs de nos universités ca
nadiennes ont reconnu la néces- 

té de cours pour l’entrainement 
chnique des ingénieurs qui se 

destinent à la construction des 
routes et boulevards, comme pou
vant aider à l’administration éco
nomique; cette question fera le 
sujet d’une intéressante confé- 

par le professeur R. de L. 
hrencli, de l’université McGill, et 
d’une discussion non moins inté
ressante par le professeur A.-T. 
Laing, de Toronto. La plus ré
cente pratique dans la construc
tion de béton asphaltique, routes 
de béton armé, et l’emploi du 
goudron dans la construction et 
1 entretien des boulevards feront 
le sujet de conférences par MM. 
J -S. Crandell, de New York et 
J 5-Е. Jerman, ingénieur de la vil
le de Westmont. M. J.-A. Du- 
chantel de Montrouge, ingéniëur 
de la ville d’Outremont, donnera 
une conférence sur les divers as
pects des questions de construc
tion et d’entretien des routes, 
seignements qu’il a recueillis au 
récent congrès à Washington, 

D. G. La meilleur méthode d’en- 
t etenir les routes gravelées et les 
systèmes de patrouille seront dis
cutés par M. Paul D. Sargent, in
génieur en chef de l’état du Mai
ne, et le colonel W.-D. Sohier, an
cien président de la Commission 
des Boulevards du Massachuset
ts. M. H. Shaw, ingénieur en chef 
du service des routes de 1T1 edu 
Prince Edouard, parlera des pon
ts et ponceaux. Les modes et le 
coût des relevés du trafic, trafic 
des autobus et camions seront 
aussi discutés tandis que la va
leur l’importance du tourisme, 

tant au point de vue national que 
local, sera discuté par M. J.-B. 
Harkin, commissaire des parcs, 
Ottawa, et M. Théodore G. Mor
gan, président de l’Automobile 
Club Royal du Canada, de Mon
tréal. Les signaux de danger et 
(lu trafic, sur les grandes routes, 
feront aussi le sujet d’une confé
rence que donnera M. R.-G. Dur- 
ley, secrétaire du Canadian Engi
neering Bureau of Standards. M. 
W.-G. Robertson, secrétaire de 
la Ontario Motor League, parlera 
également sur ce sujet pratique 
et intéressant.

Les représentants de corps mu
nicipaux, associations commercia
les, de bonnes routes, clubs d’au
tomobilistes et autres organisa
tions semblables sont invités à 
prendre part au congrès. Un pro
gramme d’amusements est en 
voie de préparation par un comi
té local. Il comprendra des ran
données en automobiles à tra
vers la province du Nouveau- 
Brunswick qui renferme tant de 
paysages magnifiques ; un voya
ge en bateau sur la rivière Saint- 
Stephen ; une visite à l’Ue des 
Ministre j, des diners sur la plage 
et autres non moins intéressants. 
Un comité spécial de dames s’oc
cupera de faire passer le temps le 
plus agréablement possible aux 
dames qui accompagneront les 
délégués au congrès. Comme on 
le sait, Saint-André-sur-Mer est 
une des plage/ les plus renom
mées. En somme, l’endroit ou se 
tient le congrès de 1924 se prête 
également bien à l’amusement 

qu’à la discussion des affaires.

;
MASTER FOUR 24-38 SMCÇ1AL

CRAIGHTON & RIDLEY' Distributeurs, - 
WOODSTOCK, N. B.

Agents pour le Comté de Madawaska: 
Patrick Fournier, Edmundston,

• D.-J. Long, Clair,
______ A.-B. Violette, St. Léonard.

fonctionnement et les avantages 
aux visiteurs. Par la fenêtre des 
sections de voitures un mécanis

me des principaux trains. Au 
bas de la carte sont des modèles 
des grands hotels administrés par 
le Chemin de fer national du Ca
nada et quand sur la carte un 
train atteint l’une des villes pos
sédant un hotel du réseau, -.et 
hotel est illuminé automatique
ment.

paysages canadiens.
Dans un coin du pavillon Ton 

montre aussi une immense carte 
du réseau national sur laquelle 
un système déclairage très com
pliqué permet d’indiquer la mar-

rence m

MCLAUGHLIN^ B UICK ■
<

Le Réseau National à l’exposition de l’Empireі
!A

m

ren-

f
і

des sections de

“

VIENT
JUSTE D’ARRIVER :

F
2 chars de SAPIN DOUGLAS à plafond,
1 char de BOIS FRANC à plancher,

1 “ de PLANCHES à fiinir sèche,en épinette 
1 char de CIMENT 
1 char de CHAUX,
1 char de BRIQUES rouges,
1 char de BRIQUES à feu,
1 char de GOUDRON (coal tar)
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ШMES LIGNES DE VOITURES & HAR
NAIS SONT MAGNIFIQUES.

j, ^ü88*’ F?in’ ®rain. Avoine de semence et 
d alimentation, Charbon “Besco Coke”, Char
bon dur ou mou.

Nos prix sont justes, notre marrh»r.ri;«,P eet 
excellente. Nous sollicitons votre patronage 
et garantissons satisfaction.

m

fee m.. ■, 
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mit ШШ Chemin de for national du Canada—»: NM
matériel roulant en uaufe eut 
verra donc à l’expoaition une 
une autre d’une voiture do touristes, _ 
wmgonJit. de wagon-restaurant, de voiture à 
mente do wagon-talon, aie» qu'un fîmoir et _ 
de toilette. Un conducteur et un “porttr** m 
auront la direction de cee exhibit» et 
visiteur» les méthode» de voyager en C
pho^P^e^^utTgaudm.

de wagon de colon» et à droite U___
wagon-restaurant avec, <à droite) une j
En bas sont illustré» le fumoir et la coamfa* de 
d’un wagon-lit.

map dignement représenté à l'exposition «le l'Empire 
Effl&nmque qui «'ouvrira à Londres en avril, et ceet 
pourquoi le pavillon qu’il a fait érijer sur le terrain de 
lexpoetioo renfermera les plus beaux exhibit» jamais 
ецрмСа par une compagnie de transport. On y montrera 
pratiquement toute» les phases du transport par 
Y*»*» dan» une 'série de bas-relief»; an même 
d ingénieux appareil» feront voir quelques-uns des 
beau* sites du Canada de façon à donner l’illusion
réalité. Une immense vitrine au centre du pa____
F**?*1’111*1» tous les produit» pouvant impressionner le 
vmtieur »ur la richesse du Dominion en r< 
aatweües.

Phnni le» exhibit» le» plu» intéreesanta» 3 faut

S.T: №fl
m

rail en
V

J. W. HALL I p us
de h 
villon

V >

Le,

Téléphone 5-42 EDMUNDSTON, N. B.
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A TANLAC

Histoire Authentique. штшг/А
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MARGUERITE,
LA PETITE 

PARISIENNE 4 AU ГОТЕ R
▼yrf'tytVffH»^ . . . . . . . .

~c*g>8<Ilflplb8s^o.-

QUAND TU VIENDRAS...

t
Elle avait six ans, mais d’en

üTüaaïtjBïrï SSrlaaftSSde Montréal engraisse de épuisé et nerveux nue і'аігДйїЇіЇГ _ es honnétes. mais indif-
«* a.“Æ S55

иЗйї едгкй 5 “ H A 5&^.ü2me semble que je rajeunis tous fûche il nuit et іГтЛГпТ ■ H remis P*ds à lëghse dè 

les jours. J’ai engraissé de 14 li- bieri qu’on peut le demander M^ce“'l’îS Pre!”ière communion, si 
vrds en prenartt quatre bouteil- seul regret Lt de n’av “jSa еД h • * J?ur de/?n mariage,

les, et tout le monde remarque ma tendu parler de Tanlac lonvtrm I La mere! qul,’ autrefois allait en- bonne apparence.” ps avant". e tamac longtem-lcore quelquefois à la Messe, s’é-
■ I mit peu à peu laissé gagner par

M. Eugène Lepage, propriété!- TANLAC se vend chez «,u. I Zd‘ffffenCe de son ami, et a- 
re du salon de toilette de l’hôtel les bons pharmaciens NëceeSë, Irîl elle aussl abandonné com- 
‘Prmve of Wales”, Montréal, Ca- pas de succédané ïl .W ve^l '’r 'it"*. 'Vhem™ de '’*И& 

nada, un des salons du genre le plus de 40 millions de bouteilles I Comnïent Marguerite était-elle 
plus, exclusifs de cette ville, fai- Le, pilules végétales Tanîar r-"T 8U catecb'Sme? Elevée à
sait! la declaration susdite. M. Le- Pour la constitution" ! “?le communale, elle avait en-
page ajoute : “Le mal d’estomac Faites et recommandées n»r i- tenfu ? ", JO“r ses compagnons 
avait presque entièrement détruit fibricantTüHtm^J^ lS " d® ? геотг.еГ#игс des catç-

rchismes, et, poussée un peu p^r 
la curiosité et aussi par la grâcê, 
elle était venue ce jeudi-là à la 
bamte-Enfance sans en rien dire 
a. Ses pai;ents.\pn la voyant si pe-

ur ------- tlre-
10-

CONSEILS PRATIQUESck
le
ne Et là^jTterraiteW611 4UI Peti"e пієтет

Etinceler 
Très gentiment,

QUE VAUT LA POMME
La pomme est sans aucun dou- 

te la reine des fruits ; qu’elle soit 
a I état frais, séché, évaporé, ou en 
boites, c est une nourriture sai
ne, de préparation facile, attra
yante et savoureuse en tout fero

nt
yeux

la lampe qui brille.... Bet sous
tr <es nous causerons à deux....

;*- Sur l’étagère,* frêle marquise 
Cheveux poudrés et robe à la Watteau— 
sera témoin de

uneen і
!Г- ps.it, ma douce surprise

Et sourira de tous nos jolis propos....

Tu me diras ta jeunesse, ma mie.
Tes insuccès, tes désirs, tes bonheurs., 
lu parleras de ta petite vie 
Ef mes vingt ans; mes peines, mes succès 

u connaîtras mes goûts, mes préférences, 
Mes amities et même mes projets...

Et nous ferons ensemble de beaux rêves 
Des reves fous, rêves délicieux ...
Près, du foyer, malgré les heures brèves,
1 res gentiment, nous rêverons à deux !

j Le goût et la texture des 
J mes varient. On les vend 

- l'fj1 avant qu’eUes soient mûres 
jet dans ce cas elles ne se cuisent 
I pas ni ne se conservent 
I si bien.

de pom-
sou-

iee
an

t
:, pas aus-

Les pommes saines, aci
dulés, sont les meilleures pour la 
conservation, mais il faut prendre 
soin de les employer dans leur 
saison. Lorsqu’on le fait, il est 
mutile de leur ajouter des épices 
le goût "e P°Urrait en améliorer

Il faut toujours faire cuire les 
V pommes dans des ustensiles de 

I terre ou de granit et se servir 
pour tourner le mélange, d'uné

du 30 avril fut une vraie vision ~ ' = ---- - -■ j J111 ег o argent, de granit ou dedu paradis ; Marguerite en par- res" .!,ropnetaires de grandes ter-l sait 4UC la pomme sert
ticulier, paraissait un ange égaré "?'d esÿ s®ge de diviser une cer-l, ® Да|е a *?utes confitures fa- 
parmi nous. L’esprit uniquement £ ? РЛГ‘Л du domaine. Mais. I . '^uees, c est parce qu’elles con 
fixé sur son Jésus rien ûe vint "a i?T > P*us grande *'"" ?* "ï. ^ande quantité d. 
distraire de cette pensée Que lui L ^ "r Ь'ЄП do.',t vous rester enlP t jsmc' Rlcn n’est perdu dans 
dit-elle pendant Pson action dr 5f°' , Le,cnntro,e’ direct ou Іп-Г е b°"ne Pomme, même la pe

grâce? Nul ne le sait, mais sa СегіДДп° vP*" V0US “happe4 оьДД* " C°?^ peuvent être em* 
conversation avec lésus était i„ ttC combmaison aura pour ІP P°“r faire des gelées. »Lc

brasse-le." P*P1' 1 **' VALEUR NaTmS'i
,еЛ- Ie brave. homme- appuyant ai,ssi longtemps qu^y'aùra^nueïj A« point de ^ a* POMMB 

es leyes sur le coeur de son en- que chose devant eux" аЖ I fonction la nlL d“ reg,me’ la 
ant 1 embrasse longuement, tan- longtemps que l’intérêt ’ dicteraIpomme est^e de ,a

!Єт- d;;nsf' sa'rud^mousiache. Et'dé- ” Chosës^p^ible à dire, réplique I quêtai, Hk”

Ішшш üpie шщшштші
FFctEHSSE епс^Г' f

fte !: nêvwsuonnkpàs réN~ns LZ"
“ÏÏSK As Ç^ é- A VOS ENFANTS 1У^ù1: ;
vainjt auThôm^repaTXgrX . C’est “"f habitude encore asbez ^toj’^biens Ts^Y'0"" Ri''4"

Ouand sa fille, grimpant sur ses rePa"d“e a la campagne que £ moyennant1,pe„,iÔ„? "Y"*" Bonnes Pommés à couteau/nom 
genoux, lui annonça la grande Fe dôn"er à ses enfants. W et une VedllZ ' Ie,?oucher mes de table) : Weahhv FW 
nouvelle, il resà tout interloqué nues à un â*^ya«cée fatîmiA u-a , . ance annuelle d’uni se, McIntosh Rou„- /’ Л?їеи'

- —jSi ssaâs» aterâitebï Sp,m"b-k' “,,s
Confiance avait faite qu’à douze anî hiëë tel de leurs enùZ lt Z > °" ™ • ' ,es g!ndres les brus- I------------ -------------------

blen. il lë ëefuX7ntement' eh affectioYX"53™?/' touchante ^ que lo^se rendit de fiL'Xr' ” faut Paimer âpre et fu“

zxS&iiâssx «.’irrssA.ra
cha à son mari 'nfcrv,‘ pt repro- . Pas a se reprocher une auS: a fan.,,Ue ou le soussigné a peu- f cevux 4U1 veulent gloser doivent 
si la netite Oh". de CSntT,Ster a,n- n,»ë? fi t-e transaction. Il y a S,0,nno s,x mois dpurant, ef an b!enb,en regarder chez -eux s’il 
dl Йтї? ifta,tpM’"'- d rC'' <excel,e"ts enfants ™,bei’ de laquelle'se troXt le "> a qui cloche. 
nreVo7,X ^,de la «.mmurnon pl*,n de eoeur, qui se font un de’ V,e?x père- s’il manquait 
Dleurer’X* 'і1* "e gavait voir ,.01.r et un bonheur d’observer re- 9e„c raféau repas dû matin c’est 
p •. , on autant, çt, à Ja pre- weusement le- quatrième com- ce c d.u vieillard qui restait Vide ■
Enhard® céda‘t toujours, rudement. On observe qu’ils en V *■* vlan* ou tout autre aliment 
Manm»ri^ar ^ renf°rt inespéré, Jvt”t souvent recompensés ici- eta!ent peu abondants, c’est' 
et élu "Y ,r®vmt à la charge, ^ - ^*,s '* faut bien avouer au’ a.ss,.ette qui accusait ce déficit • 
et elle suit si bien cajoler, implo- 1 У en a d’autres— et malheime» 81 a tarte manquait, c’est son
dire dlfn t°n finit Par ,ni ттЄЛ> noPlbreus— à qui l’égoïs- H™orcea“ 4ue l’on tranchait en 
bourru " t0n qU I voulait rendre ' ambition ferment les w?ix f' Л'Л5' de suite, et le lecteur

T! *. . С°тЛ,еп de vieilles gens tort, 11Pne de crbire Sue nous n ex-—Ah! et puis, après tout, fais av.°,r ^ privés des égardsVt d#»- aff-ro,ns, r,en- Le vieux père était enfante tu •
ce que tu yeux; je m’en moque. soms, П“е réclament klr viejl â! d/ ff? df d,ormir dans un grenier en a ausri sûrs qu’il y

La partie était gagnée, et l’en- **' 5 e" sont allés au tombeau le nДДч Ct P us ou moins froid. Il justement Et eest
fant commença à se préparer de ,coet,r br,sé Par l’ingratitude Jî t l Smere ngÇux traité chez 1 but IL- ces.derniers qu’
son mieux. Dieu .seul saiftou, 1« eurs enfants ls ses autres enîants. Quand il ri protcg4 '** vieillards,
efforts, tous les sacrifies qu elle ,ЄиЛ! «k, leurs «ІкГГсМІЇ Гі iX de ^оиІеиГи mou peut „аП^^™ dW k™*

шшшт&щттш fsssr™ щрнз щ=іiimdnie' Г'Те ''enfant “avët у,пс‘,РеТаП‘ piu de Prtvo- contr=' EhZen!PZsPrnXsteroJÀ "r* 
faisait ^,la fêtoeia Û "= ie douleur P“ V°“S <pargner cet" .^v“« in,^ats- ‘f"* mieux! Nous êt^tuTde '■£&** d” 
a»"seïïeS accabie ^ ^ * d'«cellents j,re^^Ttat^d^^* £
autres dimanches. Cette messe ^ -°* v,e,Ues gaules, si. vous conserver son indépendant

I vieux jour* P°°r

at
жV*

m

ar
..

L’UNION ST-JOSEPH du Canada tite, je lui demandai son âge. < 
—J’ai six ans. Monsieur l’abbé, ¥

I —Mais vous êtes encore bien
jeune, mon enfant__

A ces mots, une tristesse e:iva- 
bit soudain son minois si gentil,I une 'arme faillit parler au coin 
de sa paupière. Elle ajouta néan- 
moins d’un ton suppliant :

—Oh ! je serai bien sage, allé*.- 
Il y avait dans ses yeux et 

dans sa voix une prière si ardente, 
sa figure éveillée respirait si bien! 
1 intelligence, que je me sentis 
gagne çt que je l’acceptai. Quand 
elle rentra chez elle, elle s’empres- 
sa d annoncer à sa mère qu’elle 
était admise au catéchisme. Cel
le-ci, tout étonné, essaya bien 

quelques observations; mais, ha
bituée a satisfaire les moindres 
volontés de sa fille, elle cçda bien 
vite. Et depuis ce jour, Margue- 

e| rite fut l’une des plus assidues 
| aux\reunions ; le dimanche, à la 

8 meese, elle était d’une piété angé- 
8 bf!!,e et» lorsqu’elle voyait' les 
g hdeles communier,un désir ardent 
g embrasait son coeur, et ses yeux 
fi rives sur l’Hostie sainte, 

Ha.entdkef-------

ШШШШelle a, d apres les actuaires et d’après 
vemements, $1020,60. Son surplus 
dernier, à $2,480,474,43.
vieC totiX 4“* én?et divers genres de polices, soif
K oS » P..* V,agCre a. 1° ans’ Po'iees payables en 10,

20 ans' E,Ue pa.e aussi des bénéfices d’invalidité, et des 
bénéfices de maladie a raison de $5 ou $10 par semaine.

m. j.:m. hard.

Â
CHANTEREVE Xi

: чses rapports aux gou- 
chiffrait, le 1er janvierse
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Le seul Hôtel entièrement à Fépreove 
du Feu à Quebec.

I
Toutes les améliorations modernes.

. Chambre et pension: $4.00 par jour 
/ Chambre avec,bain: $4.50 par jour.

240, rue St.-Joseph, 17, Place Jacques Cartier

QUEBEC.
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DELICIEUSE

Creme A La Glace
j
t

K

t

-oOo-
Nous devons faire 

fortspour mortifier

une tas-
: tous nos ef-

propre, puisque DieëTa*

non pas pour qu’elle nous soit sVu
béfase"1*18 blCn quor Чп’еІІс lui o-sSSHEISS -

ni. il dans la bouche,
lusteurs sortes, faites soigneusement et 

de texture uniforme.

son

Шr,
Bx. Louis de Blois

A

ШЇ

STEVÊNS BROS ІЙШЩB
LUS PHARMACIENS DE CONFIANCE

BDMÜNÛSTON, *

Notre devise:
Les meilleures drogue*

m •

N. B. ЙЯ

Votre désir: 
Le» bas prie.m :

ùc ■
1

si

•У*', / ■

J~.штШ —
.

35
tsz:.

T*

/

m

%

à

• ..



■
' .

шкшшШлУУ..;
<Ш№&}

іШ
ІРІЙ

ЩШшш.
MMg

г—***—■ TF
”^г--=тгт—vg;"^гг . •■ ■ ■ • •' : ■V - *#£

з
LE MADAWASKAPage 1

З

! -7

DEUX NOUVEAUX 
TRAINS DE LUXE 
INTERNATIONAUX
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і

MARCHANDS !!іffi
То Apollinaire Bouchard, of the 

Parish of Saint Jacques, in the 
County of Madawaska and Pro- 

" vince of New Bninswick, farmer, 
and Anna, his wife, of the same 
place, and Beloni Clavette, of the 
Town of Edmundston, in the 
County of Madawaska and Pro
vince of New Brunswick, and tte 
all others whom it may in any 
wise concern :—

NOTICE is hereby given that 
and by virtue of a power of sale 

. : contained in a certain Indenture 
of Mortgage bearing date the ele
venth day of April, A. D. 1922, 
made between the said Apollinai
re Bouchard, and Anna, his wife, 
of the one part and Michel Bou
chard, Photagrapher, of the Town 
of Van Buren, in the County of 
Aroostock, in the State of Maine, 
one of the United States of Ame
rica, of the other part, which said 
Indenture of Mortgage was duly 
recorded in the office of the Re
gistrar of Deeds and Wills in and 
for the County of Madawaska. on 
the 12th, day of April, A. D. 1922, 
in Book J-3, at pages 173-177; and 
being number 22676 of the said 
Madawaska County Records., 
THERE WILL, for the purpose 
of satisfying the money thereby 
secured default having been made 
in the payment thereof, be sold 
at Public Auction, in front of the 
Court House, in the Town of Ed 
mundston, in the County of Ma 
dawaska aforesaid, on the 19th. 
day of June, A. D. 1924, at the 
hour of eleven o’clock in the fore
noon, the lands and premises as 
in the said Indenture of Mortgage 
described, as follows, to-wit :— 

ALL that certain lot, piece or 
parcel of lands and premises, si 
tuate, lying and being in the Pa 
rish of St Jacques, in the County 
of Madawaska and Province oi 
New Brunswick, bounded and des 
cribed as follows:—

“Bounded on the lower side by 
land owned and occupied by De
nis Grondin, fronting on the wes
tern side of Madawaska River, at 
the rear by land owned and oc
cupied by Christie Guimond, and 
on the north or upper side by land 
owned and occupied by Cleophas 
Gagnon, the Jos. P. Demers pro
perty and also the Eloi Roy lot.

Having forty rods in width and 
one and a half mile in length more 
or less.

-
_

Lundi le 16 juin prochain verra 
l’inauguration d’un nouveau ser
vice de trains rapides entre Was
hington, Etats-Unis et Montréal, 
Canada, via New-York, Philadel
phie et Baltimore. Le convoi al
lant au sud s’appellera le “Was
hingtonian” et celui venant au 
Nord le “Montrealer”.

Ce train composé entièrement 
de voitures d’acier sera l’un des 
plus beaux sur le continent. Il 
comprendra des wagons-lits di
rects pour New-York, Philadel
phie et Baltimore ainsi que des 
wagons-salons pour Washington.

Le buL-de ce nouveau service 
est de faciliter aux Canadiens 
l’accès des grands centres améri
cains et réciproquement de per
mettre aux touristes des Etats- 
Unis de venir rapidement et con
fortablement au Canada.

“Le Washingtonian” partit 
de Montréal, gare Bonaventure, 
tous les‘soirs à 8 heures-'15. Il 
empruntera les voies du Chemin 
de fer national du Canada, du 
Central Vermont, du Boston & 
Maine, du New-York, New-Ha
ven & Hartford et du Pennsylva
nia Railroad via le fameux pont 
“Hell Gate”. A Philadelphie il fe
ra le raccordement avec le train 
pour Atlantic City et à Washing
ton avec les trains pour Pine- 
hurst, les Carolines, la Géorgie, 
la Floride, et les centres de tou
risme comme Jacksonville, Palm 
Beach, Miami, Key West et la 
Havane.

Au retour le “Montrealer” ar
rivera à la Gare Bonaventure as
sez tôt pour permettre aux

POURQUOI laisser profiter votre voi
sin de nos colonnes d’annoncee, quand l’on vous 
offre le mêmq, avantage.

AvocatChirurgien-Dentiste
|Casier-P. “S” Tél.: 42

O.-J. CORMIERі M.-D. CORMIER "0 'Annoncez !B. A.
Avocat, Notaire Public

près de l’HôteJ Royale

f'i ! Edmundston, N. B jEdmundston, N. B.
і

Tcan- ,

votre

L’annonce bien faite, et continue 
meilleur moyen que vous ayez pour faire 
naître à vos clients la marchandise que 
magasin renferme.

і tr
■ Avocats bI ImICHAUD & CYRI

I Bureau : Maison de Cour. Щ

|Edmundston, N. B.l
Я 'WM

Avocat
Albert J. DIONNE

B. A.
Avocat, Notaire Public

1

Le Madawaska/
і

Bureau : Chez M. Wil- 
brod Saindon 

Edmundston,

«

00000000000000000000000000000000000000000000000N. B.
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Hôpital h
I HOPITAL 
I PRIVE LAPORTE ■

CLAIR, N. В. I
I Spécialité : Chirurgie, I 
I maladie des femmes, I 
І maternité. I

Médecin-Chirurgien
Casier-P. “S” Tél.: 46 'LE MADAWASKAIEN

Revue mensuelle

Organe officiel de l’Ecole d’Edmundston 

-oOo-

Cette revue contient des articles traitant 
lés sujets pédagogiques les plus importants. 
Tout instituteur et institutrice doit se faire un 
devoir de s’y abonner.

De plus, cette revue fait actuellement une 
campagne pour un meilleur enseignement du 
français dans nos écoles. Donnons-lui notre • 
support.

A.-M. SORMANY
»

Edmundston, N. B.

»

4 b Comptable b

I I H.-G. HOBEN I
Comptable Licencié I 

|Fredericton, N. B.[

Chirurgien-Dentiste I
:FRED L. HEBERT

D.D.S.

Gradué de l’Université 
de Montréal 

Edmundston,

voya
geurs de correspondre avec trains 
d'pttawa, de Québec, etc.N. B

La Seule Revue Bilingue 
Aux Provinces Maritimes

' -oOo-

L’abonnement est de $3.00 par année 

- Adressez toute communication à

Par une Providence de Dieu, 
dont il faut lui rendre grâces, dès

,, . ., , , x .............. que le casque domine, l’unité, l’or
Notre s.ecle, tout agite qu’il est dre et la pftissance sont atteints 

fort, par les Vicissitudes memes mortellement, 
de son existence, de la boue sotte Le semaine sainte est appelée 

impie du s.ecle piéce.Lnt. la grande semaine, parce que c’est 
Le qui es: plus fi.tcue et neces dans cette semaine que l’homme a 

.-r.irt pour la conf-. tration de la appris combien-Dieu l’aimait et 
Lire cest .le résister a la victoi- jusqu’où il l’aimait1. 
ie elle-même

-i:
waska County Records, Book S-2, 
pages .791-2 as number 78933,” 

For terms of sale further parti
culars, apply to Michaud & Cyr, 
Solicitors for the Plaintiff.

Dated the 25th day of April, 
A.D., 1924.

(Sgd) Donat L. Daigle, 
Sheriff, Madawaska Coinjty.

j

LE MADAWASKAIEN
siC. Savoie directeur

- Edmundston, N.-B.Ж

fiVén. P. Eymard.
tOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOQOOOMOOOOOOOOOO

Together with all the buildings 
appurtenances and improvements 
thereunto belonging and apper
taining.

Dated the fourteenth. day of 
April, A. D. 1924.

QUELQUES BEAUX ENDROITS DES ROCHEUSES Le Seul Remède qui Guérit 
. toute» les Douleurs 
gW RHUMATISMALES, 
BbXh Lumbago,

v

LO

Michel Bouchcard 
. Mortgagee Néphrite.V

✓Détruit
l’Acide Urique.
Fait Cesser b Sciatique^ 
la Goutte, les ’Maux de 
Reine.
to Pilules—per poste 1Л0 ou C.O.D. 1.U
Native’s Own Remedy I be. 

Ш* St-Hubnti Monoid

*Albert J. Dionne 
Solicitor for Mortgagee.
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- âNOTICE OF SALE

Notice is hereby given that un
der an execution issued in the 
Madawaska County Court by vir
tue of a judgement in tlhe said 
Madawaska County Court in an 
action at the suit of James Aker- 
ley, plaintiff, and Sam Govin and 
John Tardif, defendants, dated 
the 20th day of March A.D., 1921 
there will be sold at public auction 
in front1 of the Court House in 
the Town of Edmundston, in the 
County of Madawaska, in the 
Province' of New Brunswick, on 
Wednesday the 2nd day of July, 
A.D., 1924, at the hour of 12 o’c
lock noon, the lands and premises 
of Sam Govin, one of the Defen
dants, which said lands and pre
mises are described as follows :— 

"ALL that certain lot of land 
situate in the Parish of Saint Ann, 
in the County of Madawaska, in 

% the Province of New Brunswick, 
bounded as follows:— Beginning 
at a post standing on the northern 
side of a reserved road and at the 
southeastern angle of lot number 
332 granted to Paul B. Cyr, Tier 
4, North of Green River ; thence 
running by the magnet of the 
year 1908 along the northeast side 
of said lot 332, north 33 degrees, 
35 minutes west, 67 chains to e- 
nother post; thence north 87 de
grees east' 8 chains 28 links ; then
ce south 33 degrees, 35 minutes 
east, 67 chains to another post 
standing on the aforesaid north
ern side of reserved road; and 
thence along the same south 87 
degrees west, 8 chains and 28 
links to the place of beginning, 
containing 48 acres more or less, 
distinguished as Lot "A”, in Tier 
4, North of Green River, granted 
by the Crown to applicant Octo-* 
ber 12, 1918, recorded in Mada-
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^ PHOTOGRAPHE
"Зелі agent pourrie Madawaska ('mj

W CXNADIAN KOÜAHÉto.

Kodak Automatique qui donne l’histoire de 
toutes vos poses. Poudre à développer. Pelli

cules ou Filmes.
Albums,. Boîte à développer, Assortiment 

complet pour les Amateurs.
Liste de prix envoyé sur-demande, aussi que 

Catalogue.
- AGRANDISSEMENT —

\- Portraits au Crayon, Couleurs^ Spécial
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зш ІSalon de Musique
І J’ai'aussi un département de musique où vous 

procurer tous les instruments de 
musique. - ;

! Musique en feuilles, chants populaires onginU et 
IUll' français.

Votre commande par la malle 
Sera l’objet de nçtre meilleure attention.

S, LAPORTE. Photographe, 
Edmundston, - “ "

f.. SM___ІА Nature et l’homme semblent
avoir travaillé ea commun pour faire 
Ai Ptoc National Jasper, sur la ligne 
principale du Chemin de fer national 
du Canada, l'un de ces lieux privilégié 
dent la magnificence est impossible à 
décrire et où le touriste trouve, en 
même temps que le confort qu’il 
recherche, toutes les belles impressions 

dérire. • Les photographies ci- 
dessus donnent une faible idée des 
paysages grandioses oui servent de 
déesr à Jasper Park Lodge, la colonie 
ds chalets rustiqu# et confortables, 
administrée par le Chemin de fer natio
nal du Canada pour le plus grand béné- 
ftœ de ceux qui entendent passer leurs

vacances dans le plus beau parç natio
nal des Montagnes Rocheuses.

La photographie du centre repré- 
mnte le Mont Edith Cavell, nommé en 
1 honneur de l’héroïque jeune fille 
tombée août lee bailee allemandes, et 
dont lee lignes pures «e dessinent sur le 
ciel bleu des Rocheuses. La montagne 
plu» sombre que l’on voit à droite est 
le Mont Tristeeae. Notons en passant 
que le Mont Edith Cavell est le plus 
haut pic du Parc Jasper, son élévation 
étant de 11,033 pieds. C’est aussi 
I un des plus beaux et de» plue pitto
resques Je la Chaîne des Rocheuse».

une route d'automobile cqnduit de 
Jasper Park Lodge jusqu’au pied du

glacier du Mont Cavell, surnommé "le 
Glacier Fantôme” et dont la forme 
rappelle celle de la fameuse statue 
antique "La Victoire de Samothrace.” 
De cette route l’on peut contempler le 
merveilleux panorama qu’offre fa val
lée Athabaaka.

En plus des sutomobiles qui servent 
pour cette excursion et que 1 on peut se 
procurer en tout tempe À Jasper Park 
Lodge, le touriste qui voudrait a’éloi- 
goer dee grand» chemins pourrait 
louer un cheval et un guide et faire des 
promenades des plus intéressantes dans 
les montagnes.
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LES PORCELETS
6 voi- Chacun est simple en lui-même mais coûte des millions 

au Nouveau-Brunswick.
і

: ; ; ; ; ; vrer d’s l’âge de trois seaiaine», il
Les petits de. la plupart des »- est préférable de ne pas le faire 

nimaux apprennent a s'alimenter avant la sixième ou huitième se- 
par instinct et par imitation, spé- maine> ü est reconnu que c’est 
étalement par imitation de la me- avant ]e Sevrage que les porcs 

. , peuvent se préparer font les gains les plus économi
Le mois d avril a vu la nais- au sevrage d eux-memes, mais il qUe8. 

sance de beaucoup de porcelets, est recommandable, et noüs pou- д cet age_ jes porcelets auront
і N’oublions pas que la conserva- vons leur faciliter cet apprentis- pris l'habitude de manger seuls
І tion de la vie au plus grand nom- sage. et le sevrage ne sera pas une cau-
: bre possible.de porcelets est un par instinct; En leur aména- se de retard dans leur croissan-
des premiers facteurs qui contri- géant une augette dans une loge 

I buera à augmenter les profits rea- ' où la truie ne peut avoir accès, 
lisables dans cet élevage. | On leur donnera du lait écrémé.

Maintenant il est important ; du gruau d’avoine, des pâtés, du 
que les petits se développent bien. grain rond et trempés éparpillés 
dès le début. ' Pendant ce temps, 
on ne devra pas ménager les bons 
.-oins à la truie et aux porcelets, 
l’avenir de l’élevage dépend de cet 
te période.

La truie, qui ne doit recevoir, 
après la mise-bas, qu’une ration 
très légère, sera habituée petit 
à petit à recevoir une ration abon
dante et bien équilibrée. Il ne 
faut pas mesquiner dans l’a inden
tation de la truie laitière, car les 
expériences ont prouvé que c’est 
à ce moment que les porcelets 
font les gains les plus forts et les 
plus économiques.

Vers la dixième journée la mè
re pourra recevoir une pleine ra 

poeooooeoocoeooooooooeooeooooeooooeooooo tion.'Une bonn mère a -art une
I portée très nombreuse e.vge une 
alimentation très libérait, fors-

Le Canada produit annuelle-1 ^ рЄ*Л І ?st
ment environ 20,000,000 de livres -У/Лтіоп 
de sucre d erable dont 70 pour. Pour constHtuer une rati 
cent est produit par le Quebec et peut Sg servir. d>avoine ûne^
25 pc„ par 1 Ontario et le reste moul d’orge, son de blé; ou 
par les provinces maritimes. ! f avoine et blé d'Inde si nous pou- 

II a actuellement 1449 journaux vous ajouter du lait écrémé; au 
et périodiquement! publiés régujiê ' bout d’une quinzaine de jours, il 
rement au Canada. Sur ce nom- sera bon de donner des racines 
bre, il y a 114 quotidien, 30 bi-jou du fromage vert, mais il ne 
hebdomadaire et 975 habdomadai- faudra pas compter que la truie 
res. Combien de journaux indé- j pourra vivre de ce seul aliment 
pendants? La statistique ne le à cette époque. Une quantité vo- 
dit pas. Le malheur veut qu’il n’y lumineux et succulents aident à 
en ait pas beaucoup. Ce sont les maintenir l’animal en bon état 
seuls qui valent. de santé. Quand le temps est

-froid, on donnera aux nourrices” 
des aliments chauds et pas trop 
délayés; on leur fournira de l’eau 
à part.

Il est important que la truie 
ef les petits puissent fouiller la 
terre souvent, le système digestif 
du porc .est facile à détraquer ; 
avant même que celui-ci soit se
vré, et il n’existe peut-être pas de 
meilleurs poudre que la. terre.
Pour l’hiver il sera bon d’en faire 
une provision.

Assez souvent, les dents de lait 
se décolorent1,

'

Г* іALIMENTATION ET SOIN 
AVANT LE SEVRAGEGgirettes

Такс
."0 '

l y Le Fléau Rouge du FEU 
a laissé sa marque.

re. Alors U
і

RA"
votre^

t
1 * t

Le remède est 
dans vos mains

ce.CONTROLEZ les 
pertes déplorables J.-H. BOIS, B.S.A.

CHANGEMENT<; X
D’HORAIRESsur le plancher de la loge, les ob • 

ligera à prendre de l’exercice. Ce 
serait bon aussi de leur appren
dre à grinotter des betteraves.Ain 
si, ils se nourriront plus abondam 
ment’ et on pourra les sevrer plus 
tardivement, sans que la truie
neMs? ressente trop. Un changement dans l’horaire

N.-B —Il ne faudra donner que des trains circulant entre Québec 
ce que les porcelets pourront con- et Edmundst’on sur le C. N. R. 
sommer journellement, [tbur évi- prendra effet le 18 mai prochain, 
ter du gaspillage et prévenir l’ai- Le train ne 51 quittera Eumun- 
teration des aliments qui pourrait ,lston, à tous les jours excepté 
causer des troubles digestifs. le dimanche, pour Québec à 240 

Par imitation : On servira la a. m. (temps Atlantic) et arrive 
nourriture de la truie et de ses ra à la gare du Palais à 11.25 a.

m. Uu Buffet-dortoir 
train et sera placé devant la gar»* 
d’Edmundston près à être occupé 
à 10.00 p. m., la veille au soir.

Le char Buffet-dortoir

Le Feu de 
Camp 

Non Eteint

* •

Soyez prudent vous-même 
Voyez à ce que les autres le soient 

" Consultez le garde-forestier.
CHANGEMENT QUI AFFEC

TE LE SERVICE DU C. N. R. 
ENTRE QUEBEC ET ED- 
MUNDSTON

?

І
і

N Ayez un permis pour voyager dans les bois 
Surveillez tous les feux.

PROTEGEZ VOS FORETS
Demandez le pamphlet attrayant traitant de la prévention des feux de 

fort ta. П voue sera envoyé gratis par le Département des Terres et des 
Mines, Fredericton, N. B. .

*
:

;x>n

i

xaitant 
irtants, 
aire un

- petits dans une auge à fong plat 
et assez large pour que les ali
ments qu’on y verse n’atteigne 
pas plus d’un pouce d'épaisseur 
sur toute la longueur. Si 
ploie une auge de cette forme, les 
porcelets pourront grimper faci
lement; et apprendront vite à 

manger.
Beaucoup de cultivateurs sui

vent cette méthode .qui donne 
souvent de très bons porcs, mais 
je crois que l’on obtiendra de 
meilleurs résultats, si l’on peut 
nourrir les petits séparément, par 
ce que nous pourrons leur four
nir plus facilement des aliments 
convenant le mieux à leur esto
mac.

■
» sera sur ce

*
on em- pour

Moncton, qui sera attaché au No 
52 sera également près pour oc
cupation à 10.00 p. m„ les Diman
ches, Mardis et Jeudis soirs.

Le train Ne 52 quittera Qué
bec pour Edmundston à tous les 
jours excepté le dimanche à 3.45 
p. m., arrivant à tous les jours, 
excepté le lundi à 2.30 a. m.

Le train Ne 52 quittera Ed
mundston pour Moncton à 6.00 
a. m? les lundis, mercredis et ven
dredis— cinq minutes plus tôt 
qu’actuellement.

ent une 
lent du 
і notre •

ENGRAIS CHIMIQUE1
1 :1 CULTIVATEURS ! 1

Je Viens De Recevoir Un CHfe d’Engrais 
Chimique à Patates de 4-6-10 à Г Analyse. C’est 

Un Très Bon Fertilisant.
Placez Vos Commandes Immédiatement.

J. F. RICE & SONS
EDMUNDSTON,

% ■
S

HII !

§■ z/
N. B. Bien qu'il soit possible de se-1

1.1 ON DEMANDEeur
N.-B. DES HERITIERSA*.

s1

- V

L’on est à la recherche d’héri
tiers, par tout le monde entier. 
Plusieurs personnes qui, aujourd'
hui vivent pauvrement, sont en 
réalité riches et ne le savent pas 
Vous pouvez probablement être 
une de ces

:

lui Guérit 
leurs
HALES,
«go,
Néphrite.

y

' Z -A
f

1
personnes.

Ecrivez immédiatement et de
mandez le livre indez “Missing 
Heirs and Next of Kin” 
nant une liste authentique des hé 
"tiers absents et les propriétés 
qui ont été annoncées, dans le 
monde entier. Cet Index contient 

noms qui ont ap 
parut dans les journaux ' ’ 
cains, Canadiens, Anglais," Eeos 
sais, Irlandais, Allemands, Fran
çais, Belges, Suédois, Indiens, et 
autres, insérés par des avocats, 
exécuteurs testamentaires, admi
nistrateurs. Il contient aussi

■
% • >-*•

conte
inf«

pour une cause
quelconque ; d’ordinaire, par soft* 
de troubles digestifs, on les dé
signe sous le nom de “dents noi 
res ”. On peut les extraire facile- 

• ment. avec des pinces et on doit 
le faire aussi-tôt qu’on s’en aper
çoit. 6

SE: aІ i Я

eût I des milliers deK:
I amen-

D MONUMENTS
EPITAPHESШ

Ф
.. une
liste des Cours de Chancellier* 
Anglais et Irlandais et1 une liste 
de dividendes non réclamés de la 
Banque d’Angleterre. Votre nom 

, ou celui d’un de vos ancêtres peut 
' entre sur la liste. Envoyez 
piastre ($1.00) immédiatement 
pour ce livre.

Scientifically balanced, holds 
ti- road at all speeds. Allsteel 
body. One-piece windshield. 
Genuine leather atshxms, ten 
inehes deep. Cowl lights. 
Standard mmahid eeed tiros.

, de toutes sortes, à prix 
raisonnables.

; Pour conditions, écrire
Alfred B.

■ AUJOURD'HUI
Manufacturier, uneSt.-Basile, N. B.

>1 Constatez Quel Confort, Pouvoir, Beaute 

Le Stmlébaker De $1465 Vous Procurera.
m INTERNATIONAL CLAIM 

AGENCY 
Dept., 590 

PITTSBURGH,
'I*Y.-HL’ilî C’est par la patrie que la pro

priété commence, c’e*t par la fa
mille qu’elle continue.

f
5* PA., U.SA.!

offre un remzrqusble SIX , un pace, la bourrure et autres avantagea, 
char reconnu de tous, à un prix qui rend ridi
cule la privation d’un beau char.

°°°>JPOOOOOOOOOOOOOOOOOOeoOOnnnnnnnnnartnnn»wiwriçHwftffff.
Comparex-le, aussi, pour sa facilité de mani
pulation, sa flexibilité, sa force, son silence et 

Vayea le avec son moteur L-head puissant son absence de vibration. Voyez pour vous- 
avec aaa ri* cylindres; П possède le confort .mêmes ce que vous pouvez acheter pour peu 
et le iuza d’un gros char, ainsi que l’espace et d’argent 

boumire moelleuse et profonde; U a les

Bardeaux—d’Amiantere de 
РеШ- T70US avez l’usage 

V entier du navire 
—salons clairs et artis
tiques, grand salon 
luxueux, salle* de cartes, 
fumoirs, salle à manger, 
ponts spacieux et cabines 
confortables, vous êtes 
chez-vous—et en plus, 
vous avez une cuisine et 
un personnel dignes de la 
réputation du Pacifique

' S •
I (POUR LAMBRIS ET COUVERTURE)ment Promenez-vous dans ce char, promenez-vous 

dans d’autres chars. La comparaison est le 
Four vous faire justice, examiner ce Char, moyen le plus sûr pour juger une automobi- 
CaspparoZ-l* avec d’autres chars du même prix, le. Studebaker mettra un Light-Six à votre 
put» avec d’autres vendant plusieurs cental- disposition à cet effet à n’importe quel temps, 
■s* Й* fiaatras piua chw.

і
:

і que IIPBEF
Entièrement à l’épreuve du feu

Les matériaux inflammables sont la cause de la 
plupart des grandes conflagations.

L’Amiante élimine, tout risque de ce genre.
L’Amiante est le dernier cri de la couverture et 

lambris de sûreté, c’est le matériel idéal pour l’habi
tation, à prix modéré.

Aussi Papier d’Asphalte 1, 2, 3, et 5 plis, papier 
feutre, papier gris. De plus, blanc de plomb et pein
tures.

il -Z K
N’achetez pas de chars de $800. ou plus sans 

Сирпі ls pour la beauté, 1* comfort, l’es- faire cet essai. N’achetez pas à l’aveugle. шiaL Щ]
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Pacifique
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9= 1
- STUDEBAKER LIGHT-SIX r $1465 78 Rue St -Pierre, QUEBEC.
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FETE DE DOLLARD 
A N.-D. DU UC

A LOUERNOTES LOCALES otites Annonces S T Av
Logement à louer, situé sur 

la rue St Jean. 5 appartements, 
hangar à bois, S'ardesser à :

FRED POITRAS

Mme Denis E. Martin d’Edtnun 
dston est de retour d’un voyage 
à Moncton où elle visitait des 
amis.

Dimanche dernier, un groupe 
d’amis se sont réunis chez M. 
John Moreau; la soirée s’est pas
sée agréablement et l’on se sé
para avec l’idée de se réunir de 
nouveau bientôt.

Le Rév. A. Godbout, M. le 
docteur Sormany et M. Alphonse 
Chiasson sont allés, cette semai
ne à Bathurst pour assister à la 
convention des anciens élèves du 
collège du Sacré-Coeur qui a lieu 
à l’occasion du vingt-cinquième 
anniversaire de la fondation de 
cette institution.

M. et Mme G. Ouellet de Ri- 
vire du Loup étaient de passage 
en ville cette semaine.

Il ne fandra pas manquer d’as
sister au Concert ' dramatique et 
musical, que donneront les En
fants de Marie, le 28 mai au pro
lit de l’Eglise, au théâtre Star.

.fi

Cil ФTARIF— A vendre, a louer. Demandespoe 
institutrice», employée, maisons de pension 
etc. ; annonces ponr objets perdus,etc., etc. Ne 
devant pas excéder a ponces sur une colonne, 

1ère insertion, so cents,-insertions subsé
quentes 35 cents

Ces an nonces sont payables âVavaace. Sinon 
one charge minime de .15 sera «ajoutépour cou 
vrir les frais de perception,

Notre-Dame du Lac, 21.— Di
manche prochain, le 25 courant, 
dollard des Ormeaux sera fêté 
dans notre paroisse. Le soir, dans

Je viens d’ouvrir une boutique la salle((îes For,esti4s’ n У, au” 
de forge sur la rue Church, voi- “ne. ?!
sin de M. Georges Larlee. Satis- °ube’ Р1,и$,еиГ= demo.selles ont 
faction garantie. Une spécialité bien vou u Preter -1*" =onchou? 
dans la ferrure des chevaux. ,Parft,e mus,cale « le, chan'

BELONIE R. CYR. Nu doute que cet e fete de Dot- 
lard, le modèle de la jeunesse pa
triote et brave, est de nature à 
faire ouvrir les yeux et à se remé
morer un des plus beaux faits 
d’armes de notre Canada. Tout 
le monde est invité. L’entrée est

FORGERON * AJSiigj

1
II. V '

ФA VENDRE
Une bonne fournaise sans tu- 

yeau— en bonne condition— à 
vendre à très bas prix— chance 
exceptionnelle pour un prompt 
acheteur.

La

i> PERDU
Un tour de fanal d’automobile 

entre Edmundston et Siegas, di
manche dernier. Celui qui l’a 

trouvé voudra bien l’envoyer à 
M. Fred Coté, Siegas ou à 

D-M. MARTIN, 
Edmundston, N.--B.

c
Avant d’acheter votre Automobile, VENEZ 

examiner les Modèles “S T A R” 1924.
Aussi plusieurs Mqdèles FORD 1923 èt 1924 

ainsi qu’uq T.HUCK d’une tonne.
Si quelqu’un désire échanger leur vieux cW 

pour un “STAR” ou un,“FORD” neuf, nous 
le ferons à de bonnes conditions.

DENIS M. MARTIN
EDMUNDSTON, - -

S’adresser à 
A. CHIASSON, 
Bureau du Madawaska <3 ,*gratuite,.

NeLisez le MADAWASKAІ lf.
•mode 
vons 
pies 
pure 
les d; 
âme ; 
dang 
par li 
hon J 
d’une 
Mass 
rësoli

A VENDRE
2 bonnes MAISONS, sur la rue 

D’Amours, près de l’Eglise. Amé
liorations modernes et bien finies ; 
l’une de sept appartements et l’au 
tre de neuf. Prix raisonnable et 
conditions faciles. S’adresser à:

F.-F. PHILIBERT,
Edmundston, N. B.

ooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooqpooooex

CONCERT
DRAMATIQUE&MUSIC AL 4

4- - N. B.
ooooooooooooocoooooocooooooooooooooooL’EXECUTIF DE 

L’ASSOMPTION 
SE REUNIT

donné
Par Les Enfants de Marie * 

Au Profit de l’Egilse2fs. ooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooos

'Un Complet FraisSUCCES D’UN MERCREDI LE 28 MAIJeudi le 15 mai, avait lieu à 
Moncton, dans la salle de l'As- 

ption mutuelle une assemblée 
régulièrement convoquée du Co
mité éxécutif de l’Assompti 
tionale.

DES NOTRES * p,ns.
1 assi:DE SPORT OU

D’AFFAIRE ,
•'.f»som ALLONS-Y EN FOULE 

Admission;

THEATRE STAR
OOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOO

partit
tatioi
raie,

. d’une 
la dei 
fréqu 
d’une 
résolt

St-Basile, N.B., 21.— M. Ar
mand J. Cyr, qui l’an dernier, 
complétait avec grande distinc
tion, à l’Université du Collège St- 
Joseph, un cours d’études dans 
la science des comptes et de tous 
les sujets colatéraux, Sténogra
phie, Chimie, Physique, etc., ter
minait récemment, à la Co/ne 
Trade & Engineering School de 

L’hon juge Arsenault occupe Chigago, un cours complet d’é- 
le fauteuil présidentiel. A la de- lectricité. Il jouit depuis quel- 
mande de M. le président, le se- ques semaines d’un repos bien mé 
evétaire donne lecture du procès- rité. Mais comme à cet âge, peu 
verbal de la dernière assemblée de repos suffit, il acceptera désor- 
régulière en date du 18 août 1921. mais tout travail qui lui sera con- 
Ce rapport est adopté tel que lu. fié, ayant rapport à l'électricité, 

M. le président explique ensui- lumière, radio, automobile, etc., 
te le but de l’assemblée : l’à pro- étant parfaitentent qualifié pour 
pos qu'il y aurait de tenir un con- ce genre de travail, 
grès spécial, cet été, dans le but N'hésitons plus lorsqu’il s’agit 
d’encourager d'une manière plus d'encourager les jeunes parmi les 
efficace l'entretien des relations nôtres. Rien n’égale l’étoffe du 
déjà si heureusement établies a- pays pour un service judicieux et; 
vec nos compatriotes de la Loui- durable. Que nps jeunes gens, 
siane. quoique possédant les connais- j

M. le président nous parle d’u- sances et les talents voulus, ne 
ne manière intéressante du voya- sôient pas obligés de s’expatrier. 
ge qu’il a fait conjointement avec pour trouver de l’encourage- ; 
le Rév. A.-D. Cormier à nos frè- ment. 1
res de là-bas. Il tient à rappeler 
cette cordialité, cette franche hos
pitalité avec lesquelles on les a 
reçus dans cette Acadie lointai
ne. Attraits nationaux, langue de 
nos pères, foi vivace, tout y a été 
conservé d'une façon merveilleu
se. Ce voyage a été pour lui une 
révélation, et il n "hésité pas à di
re qu’un rapprochement immé
diat des deux grands groupes de 
la famille acadienne est! devenue, 
une nécessité absolue.

A son tour, le Rév. Père Cor
mier nous parle d'une manière 
très appropriée de ce groupe sé
paré de la famille nationale et 
croit l’heure propice pour travail
les au resserrement des liens qui 
de toute nécessité devraient exis
ter entre nous et ce groupement 
très important qui malgré la dis
tance et l’éxil a su garder intac
tes et vivaces leur foi, leur langue 
et leur nationalité.

Après délibération et discus
sion, il fut proposé par M. L’abbé 
A.-H. Cormier, secondé par M. le 
docteur Richard et résolu à l’u- 

nirnité qu’à l’occasion de la dé
dicace de la Croix du Grand’Prée, 
cet été qu'un congrès spécial ait 
lieu sous les auspices de la Socié 
té Nationale l’Assomption, et que 
le fort du programme soit spécia
lement réservé à la céception de opportun.

50c.
on na-

Ce complet А’еріріргеп-- 
ce “Sport” sera très, con
fortable pour l’homme 
d’affaire. Homespungnar- 
que Hart, poches “patch” 
avec boutons, demie-dou
blure de'luxe.

Assistaient à cette réunion :— 
MM. les abbés A.-H. Cormier, J. 
Gallant et A.-D. Cormier ; l’hon. 
juge A.-E. Arsenault, M. l’avocat 
A.-J. Leger, M. le docteur F.-.V 
Richard, M. Auguste Daigle et 
Charles D. Hébert.

1Le
Country Club . 
vous donnera du confort 
pour l’été; Venez le voir. 
Vous serez étonnés de son 
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і VREMERCIEMENTS

La Famille Elias Daigle de St- J 
Hilaire, N.B., remercie bien sin- < 
cèrement tous ceux qui leur ont ! 
témoigné des marques de sympa
thies à l’occasion de la mort de 
Madame Daigle, soit par off ran- 
des de messes bouquets spirituels —- 
visites ou assistance aux funé
railles. A tous un cordial merci.

%
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і
nos compatriote» de la Louisiane 
et des Etats-Unis.

Le Comité exécutif laisse au Co 
mité du Terrain et du Monument 
de la Grand’Prée le soin d’orga
niser cette grande fête patrioti
que. Le comité en charge en an
noncera la date sous peu.

Le secrétaire donne ensuite 
lecture de plusieurs communica
tions, enti’autres d’une .lettre de 
M. le docteur Albert M. Sormany 
d’Edmundston ayant rapport au 
mouvement qui se fait à propos 
du français dans nos écoles publi
ques. Cette communication est 
durment considérée et renvoyée 
au comité de “Langue et! Educa
tion” qui lui donnera, sans doute, 
toute l’attention voulue en temps
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“Pour Un Prompt Service”

1 Aі -oOo- ?\ I. KASNERREPARATION DE:
Fers à repasser, Evantails, Moteurs, 
Moulins à laver électriques, 
Grille-pain (toaster), Chaufferettes, 
Générateur et démarreurs (starters) 

d’automobiles.

N. B. 1
SoooooooooooooooooaooooooOoooooooQooooooooooQÔCiqtwocO

Edmundston,
l

JAMES MARTIN oooooooooooooooooooooooooooooooі ]$ Prop.
Tel.; 41-21. EDMUNDSTON, N. B.
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VILLE d’EDMUNDSTON gyav»

La Fete de Dollard *r
GRANDE

VENTE D’ECOULEMENT
MARDI, MERCREDI & JEUDI 

Lès 27, 28 & 29 MAI.
... . oOo .............

Examinez bien le circulaire que no 
distribuerons à votre porte.

LISEZ-LE ATTENTIVEMENT

CES PRIX SONT POUR 3 JOURS 
SEULEMENT

D.-H.VANWART
THE REXALL STORE 

Edmundston,

EXC. ■*4, Fermeture des Magasins 
LUNDI le 26 MAI

e

SAMEDI LE 24 MAI
------------:-------------------------

]f
.P- ” Un 

organi 
recteu 
sateur;

Л
O

■ Au Profit De l’Eglise ШшA la demande des marchands, кСю- 
se3 dé Ville a résolu que les magasins 
ferment leur porte LUNDI le 26 
rant, au lieu de SAMEDI le 24.

■Mm le con
‘'.'іЯдІ

Paroissiale 4 ■< r
le but

COU- s
ques,

trraæs ■M

tous .“
■ / . .;

- Par Ordre dn Consefl de VOIe. 'Ш N. B. b
■ _

0®
H

в90000000000 00000000

' 4

oooooooooooooo le Cam■

X■
X

• ■■
.

• -■

•v- -X’,'--
T.r\i

m

m

£
CONCERT

Donné par les Elèves du Couvent 
Au Profit de l’Eglise. 

LUNDI LÈ 26 MAI 
à 2.30 p. m.

Dans la Salle de l’Ecole Publique
Adultes: 50 sous.Adm.: Enfants: 10 sous,

PROGRAMME
-------------oOo-------------

Welcome • 
Saynète 

Chant 
Monologue 

Saynète 
Récitation 

Choeur 
Saynète 

Chant 
Saynètie 

Chant 
Monologue 

Chant 
Chant.

1. - Choeur d’Ouverture,
2. - Mme Eva, Somnambule,
3. - Le Pinson,
4. - A mes dix doigts,
5. - Les petits Poucets.
6. - Songe d’Enfants
7. - Les Moissonneuses,
8. - Un lunch chez Lily
9. - Les Nigauds

10,- L’Ecole de Soisy-les-I’intades 
IL- Le Pigon
12. - Le Militaire
13. - Maison à Vendre
14. - Good Night
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